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Résumé &horbar; Une analyse écopathologique des taux protéiques et butyreux du lait a été effectuée.
Les vaches des élevages à taux protéiques élevés avaient une moindre durée de tarissement et rece-
vaient plus de concentrés à base de céréales et de ray-grass anglais en vert. Après vêlage, elles
avaient un risque supérieur de fièvre de lait, maigrissaient moins et recevaient moins d’ensilage de ray-
grass italien. Les vaches des élevages à taux butyreux élevés avaient aussi un tarissement moins long,
recevaient plus de vitamines A, D et E, avaient une plus faible magnésiémie avant vêlage, présentaient
un risque inférieur de métrite et vêlaient moins l’été.
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Summary&horbar; Ecopathological approach of nutritional, metabolic and health factors linked to milk
protein and fat content at the peripartum period in the dairy cow. An ecopathological analysis of
milk protein and fat contents in high lactating herds is described. In herds with a high milk protein
content, cows had shorter dry periods and more cereal-based concentrates and fresh English rye-
grass in the dry diet. In the early lactation period, these cows had a higher risk for milk fever, their body
score was less decreased, and the duration of feeding with Italian rye-grass silage was lower. !n herds
with a high milk fat content, the cows had shorter dry periods, lower plasma magnesium levels, more
dietary vitamins A,D and E before calving, a decreased risk for metritis, and calved less frequently in
summer.

ecopathology / cow / milk protein content / milk fat content / nutrition

INTRODUCTION

Une approche écopathologique a été mise
en oeuvre pour tenter de mieux comprendre
les différences de taux protéique et buty-
reux du lait mises en évidence au sein d’une

population d’élevages bovins laitiers inten-
sifiés, suivie en France dans le cadre de
l’enquête écopathologique Bretagne. Il

s’agissait d’apprécier les relations pouvant
exister entre, d’une part, le complexe «nutri-
tion-équilibre métabolique-état de santé»,
et, d’autre part, les taux de matières utiles du
lait, dont l’importance économique est évi-
dente mais sur lesquels il n’est pas toujours
aisé d’agir dans les conditions d’élevage
des années 1990, qui impliquent un difficile
jeu d’équilibre entre des considérations de
niveau de performance, de maintien de l’état
de santé, de demande des consommateurs
et de viabilité économique des élevages.

MATÉRIEL ET MÉTHODES

L’étude a été menée dans le cadre de «l’enquête
écopathologique Bretagne», conduite en France
durant 4 années (1986-1990) dans 47 élevages
bovins laitiers Pie-noirs (139 élevages-année) à
haut potentiel de production (Faye et Barnouin,
1987). Au cours de cette enquête, un ensemble
d’observations, de notations (état d’engraisse-
ment, état de propreté), de prélèvements (sang,
lait) et de mesures, centrés pour la plupart autour
de la mise bas, a été mis en oeuvre. Suite à une
extraction de données, effectuée à partir de la
base &dquo;Gwen-Ha-Du&dquo; (!!blanc et noir», en langue

bretonne), renfermant l’ensemble des informa-
tions issues de l’enquête (Lescourret et al, 1993),
des analyses discriminantes barycentriques
(Kouadi, 1984) à 3 groupes ont été pratiquées
(en se basant sur une centaine de variables nutri-
tionnelles, biochimiques, hématologiques, zoo-
techniques, de production et d’état sanitaire), afin
d’expliquer les différences entre élevages concer-
nant les taux protéiques et butyreux du lait
(moyenne sur les 2 premiers contrôles laitiers).
Ces analyses ont concerné les vaches pour 2
périodes distinctes, soit les 2 derniers mois de
gestation (période précédant la mesure de la
variable à expliquer) et les 2 premiers mois de
lactation (période contemporaine de la mesure
de la variable à expliquer). Les analyses discri-
minantes ont porté sur 42 élevages-années, soit
les 10% ayant les valeurs les plus fortes (pour
les taux leucocytaires ou la fréquence des germes
majeurs), les 10% ayant les valeurs les plus cen-
trées autour de la valeur médiane, et enfin les
10% ayant les valeurs les plus faibles. Les 3
groupes d’élevages-années ont été sélectionnés
et standardisés de manière à assurer une indé-

pendance satisfisante entre et à l’intérieur des
groupes. Cette première approche a permis de
mettre en évidence un ensemble de variables

descriptives ou potentiellement explicatives des
taux de matières utiles du lait. Des études com-

plémentaires, à l’aide d’analyses de variance et de
tests du Chi2, ont été mises en ceuvre en fonction
des résultats de l’étape préalable de discrimina-
tion.

RÉSULTATS - DISCUSSION

Les analyses discriminantes barycentriques,
dont nous ne présentons pas ici les calculs
intermédiaires, ont mis en évidence que les



vaches des élevages à faibles taux pro-
téiques du lait (TP-) ont eu une durée de
distribution d’ensilage de ray-grass anglais
inférieure, un moindre apport en concen-
trés à base de céréales durant la phase de
préparation au vêlage, ainsi qu’une durée
de tarissement supérieure (tableau 1) aux
vaches des élevages à taux protéiques
moyens (TPO) et élevés (TP+). Dans la
période de début de lactation, les vaches
des élevages TP+ ont eu une fréquence
supérieure de fièvre de lait, ont moins mai-
gri après vêlage et ont reçu de l’ensilage
de ray-grass italien pendant moins long-
temps, comparées aux vaches des élevages
TPO et TP-. De bons apports nutritionnels

(Thiau, 1992), notamment énergétiques
(beaucoup de concentré et de ray-grass
anglais en fin de gestation, peu d’ensilage
de ray-grass d’Italie au début de lactation),
apparaissent en effet importants à assurer
aux vaches, si l’on désire avoir des taux
protéiques élevés dans le lait en début de
lactation ; d’ailleurs, les ensilages de ray-
grass italien distribués dans les élevages
étudiés se caractérisaient, après nos ana-
lyses, par des valeurs alimentaires

médiocres, en particulier au niveau éner-
gétique. Quant au moindre amaigrissement
des vaches des élevages TP+ après vêlage,
celui-ci est très vraisemblablement un signe
de leur niveau d’apport en énergie supé-



rieur. Enfin, le risque supérieur de fièvre
vitulaire dans les élevages TP+ est à relier
au haut niveau nutritionnel de ces élevages
en fin de gestation, car cet état nutritionnel
est clairement considéré comme facteur de

risque de l’hypocalcémie (Van de Braak et
al, 1986).

Les vaches des élevages à taux buty-
reux élevés (TB+) ont eu, comme celles des
élevages TP+, une durée de tarissement
inférieure (tableau 11). Mais l’effet tarisse-
ment n’est apparu finalement significatif que
pour le TP, d’après une étude complémen-
taire que nous avons menée au niveau indi-
viduel. Finalement, la durée optimale de
tarissement (taux protéique élevé, faible
perte de production laitière, taux butyreux
non affecté) est apparue, dans les condi-
tions actuelles, comprise entre 41 et 50 j.

Le fait que les élevages TB+ se caractéri-
saient par de plus fortes magnésémies et
une distribution plus fréquente de vitamines
A, D et E serait lié à un apport alimentaire en

magnésium supérieur dans ces élevages ;
des relations entre magnésium et lipolyse
ont en effet été mises en évidence (Rays-
siguier, 1984), le magnésium favorisant la
partition de l’énergie (tissus/sécrétion lac-
tée) dans le sens d’une excrétion supérieure
d’acides gras dans le lait, tandis que la vita-
mine D favorise l’absorption intestinale du
magnésium (Ferment et Touitou, 1985).
Enfin dans le cadre de l’enquête Bretagne,
aux vêlages d’été ont correspondu une
faible consommation d’ensilage de maïs
dans la phase de début de lactation, et la
courbe mensuelle des TB était d’ailleurs

remarquablement parallèle, durant toute



l’année, à celle de la distribution de maïs.
Quant à l’incidence inférieure des métrites
chez les femelles TB+, elle ne pourrait cor-
respondre qu’à un effet indirect, à relier au
fait que l’ensemble des vaches-lactations

(en 2e lactation et plus) atteintes de métrite
dans notre enquête (n = 1 042) avaient une
lactation standard significativement supé-
rieure (7 384 kg) à celle des femelles
témoins sans pathologie (6 949 kg, n =
2 125) ; pourtant, des résultats antérieurs
(Barnouin et karaman, 1986) avaient mis
en évidence, chez les vaches primipares
atteintes de mérite, un taux butyreux du lait
(moyenne sur la lactation standard) infé-
rieur à celui des animaux indemnes de toute

pathologie, sans différence de production
laitière entre animaux témoins et vaches
atteintes d’infection génitale.

En conclusion, l’amélioration de la
matière utile du lait pourrait résulter, d’après
notre étude : i) de la mise à disposition de
l’animal d’une ration de fin de gestation de
haute qualité, comprenant suffisamment de
ray-grass anglais en vert et de concentré à
base de céréales, et un supplément en
magnésium et en vitamines A, D et E; ii) de
la réduction de la durée du tarissement (la
moyenne de troupeau devrait s’approcher
de 45 j); iii) d’une ration de lactation évitant
les ensilages d’herbe de médiocre valeur
alimentaire, à base d’ensilage de maïs si
l’on désire élever le TB, et par ailleurs bien
supplémentée en magnésium et vitamines
A, D et E. Quant au plus grand risque de
fièvre vitulaire, qui caractérise les élevages
TP+ de notre étude, il est sans doute un

témoin de l’antagonisme intensification de la
production-préservation de la santé, que
des efforts de sélection génétique pourraient
tenter de réduire, voire d’annuler. Enfin,
pour avoir une idée des antagonismes (ou
de l’absence d’antagonismes) nutritionnels
pouvant exister si l’on veut augmenter les
matières utiles et la qualité hygiénique du
lait, on se reportera à l’article ayant pour
cadre l’enquête écopathologique Bretagne

et concernant les relations nutrition-taux

leucocytaire / fréquence des germes patho-
gènes majeurs dans le lait (Barnouin et al,
1994). À ce propos, le «quadrilatère nutri-
tionnel» magnésium &horbar; acides gras polyin-
saturés - vitamines A, D et E &horbar; apport
énergétique apparaît fondamental à prendre
en compte et à étudier, si l’on désire aller
vers la mise à la disposition de l’industrie
et du consommateur d’un lait de vache de

«qualité totale».
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